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Abstract - The study of the lichenic flora on Quercus coccifera carried out in the region of El Kala 

which is in the extreme Northeast Algeria proved very interesting. More than 50 lichens were recorded 

represented by two types of photobionts; green algae and Trentepohlia. The systematic spectrum 

indicates that the listed lichens belong to 14 families, the most important of which are the Parmeliaceae 

and the Physciaceae. The physiognomic spectrum notes the presence of only 3 lichenic categories: 

crustaceans, foliaceae and fruit. The total wealth quantified by type of vegetation stage mentions the 

importance of the lichens of the thermomediterranean stage with 50%. The ecological index relating to 

the phytogeographical aspect indicates that the lichenic flora of the phorophyte studied consists of two 

main chorotypes; the temperate and the suboceanic. 
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Résumé- L'étude de la flore lichénique sur Quercus coccifera menée dans la région d'El Kala qui se 
trouve à l'extrême Nord-Est algérien s'est révélée très intéressante. Plus de 50 lichens ont été recensés 
représentés par deux types de photobiontes ; les algues vertes et les Trentepohlia. Le spectre 
systématique indique que les lichens inventoriés appartiennent à 14 familles dont les plus importantes 
en nombre de taxa sont : les Parmeliaceae et les Physciaceae. Le spectre physionomique note la 
présence d'uniquement 3 catégories lichéniques soient : les crustacés, les foliacés et les fruticuleux. La 
richesse totale quantifiée par type d'étage de végétation mentionne l'importance des lichens de l'étage 
thermoméditerranéen avec 50 %. L'indice écologique relatif à l'aspect phytogéographique indique que 
la flore lichénique du phorophyte étudié se compose de deux chorotypes principaux ; le tempéré et le 
subocéanique. 
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1. Introduction 

Les lichens sont parmi les organismes les plus sensibles de nos écosystèmes. La plupart du temps, c'est 

à peine si on les remarque sur l'écorce des arbres, les rochers, le sol forestier ou bien d'autres substrats 

encore. Pourtant, ils se révèlent de précieux auxiliaires, par exemple en tant qu'indicateurs de la qualité 

de l'air ou de l'intensité de l'influence humaine sur les forêts (Camenzind-Wildi et al. 1996). 

Les recherches sur la flore algérienne sont assez peu tournées vers l’étude des lichens. Ces recherches 

ont été menées surtout dans le centre de pays et à l’Est particulièrement dans la région d’El Kala 



Volume CIRS (7). Published April, 01, 2018 
www.jnsciences.org 
E-ISSN 2286-5314 

BOUTABIA et al. (2018) / Journal of new sciences, Agriculture and Biotechnology, CIRS (7), 3299-3307                          3300 

caractérisée par une flore lichénique exceptionnelle, compte tenu de la diversité de ses formations 

végétales ligneuses (Slimani et al. 2013 ; Boutabia et al. 2015). 

A cet effet, le présent travail vient contribuer à l’enrichissement des travaux menés sur ces végétaux 

encore méconnus en Algérie. L’objectif principal de notre étude est d’inventorier les lichens épiphytes 

sur un phorophyte qui n’a pas été étudié auparavant soit Quercus coccifera afin de mettre en valeur la 

biodiversité lichénique du maquis du cordon dunaire oriental d’El Kala. 

 

2. Méthodologie 

2.1. Présentation de la région d'étude 

Localisée à l’extrême Nord-Est algérien, la région d'El Kala est limitée à l’Est par la frontière algéro-

tunisienne, au Nord par la mer Méditerranée, à l’Ouest par l’extrémité de la plaine alluviale d’Annaba 

et au Sud par les contreforts des monts de la Medjerda (Fig. 1). 

 
 

 

Figure 1. Situation géographique de la région d’El Kala (extrême nord-est algérien) 

 

2.2. Méthode d'échantillonnage 
Durant l'année 2012, les lichens des cocciferaies du cordon dunaire oriental d'El Kala ont été étudiés. 

40 relevés lichéniques ont été effectués sur 10 phorophytes présentant toutefois les groupements 

lichéniques les plus riches. A cet effet, nous avons utilisé la méthode du prélèvement intégral dont le 

but est d'apprécier globalement la flore lichénique épiphyte qualitativement et quantitativement (Roux 

1990). L'aire minimale du peuplement lichénique doit être suffisamment réduite pour que le relevé 

puisse être effectué dans un laps de temps raisonnable (Khalif et Roux 1986, 1987). 

Les phorophytes ont été échantillonnés à des hauteurs constantes de 0 m à 1,50 m, à l'aide de trois micro-

quadrats rectangulaires centrés au niveau des quatres faces du tronc. À l'intérieur de ces quadrats, le 

recouvrement des bryophytes et des lichens a été évalué, et des spécimens ont été récoltés pour fins 

d'identification en laboratoire (Asta et al. 2002). 

 

2.3. Technique de détermination des lichens 

Pour la détermination lichénique nous avons utilisé différentes flores :  

- Likenoj de accidenta européo illustrita déterminilibro de Clauzade et Roux (1985, 1987 et 1989), 

- I Macrolicheni d'Italia. Chiavi analitiche per la determinazione de Nimis (1987). 

 

2.4. Indices écologiques appliqués à la flore lichénique 

Pour l'évaluation de la flore lichénique obtenue, plusieurs indices écologiques sont utilisés. A cet effet, 

nous avons utilisé la littérature suivante : 

- The lichens of Italy - a phytoclimatic outline de Nimis et Tretiach (1995), 

- ITALIC - The Information System on Italian Lichens de Nimis et Martellos (2008), 

- Catalogue des lichens de France de Roux et al. (2014). 

 

 

 

 

3. Résultats et Discussion  

3.1. Inventaire lichénique sur Quercus coccifera 
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L’échantillonnage effectué sur Quercus coccifera au niveau du cordon dunaire de la région d'El Kala a 

permis de dénombrer 52 espèces. 

Alyxoria varia (Pers.) Ertz et Tehler 

Arthonia albopulverea Nyl. 

Arthonia atra (Pers.) A. Schneid. 

Arthonia granosa B. de Lesd. 

Arthonia melanophthalma Dufour 

Arthonia punctiformis Ach. 

Arthonia radiata (Pers.) Ach. 

Buellia sp. 

Caloplaca cerina (Ehrh. ex Hedw.) Th. Fr. 

Caloplaca haematites (Chaub. ex St-Amans) Zwackh 

Catillaria chalybeia (Borrer) A. Massal 

Dendrographa decolorans (Turner et Borrer ex Sm.) Ertz et Tehler morphotype decolorans 

Evernia prunastri (L.) Ach. chémotype prunastri 

Evernia prunastri (L.) Ach. chémotype herinii 

Flavoparmelia caperata (L.) Hale 

Flavoparmelia soredians (Nyl.) Hale 

Hyperphyscia adglutinata (Flörke) H. Mayrhofer et Poelt 

Lecania naegelii (Hepp) Diederich et Van den Boom 

Lecanora carpinea (L.) Vain. 

Lecanora chlarotera Nyl. subsp. chlarotera f. chlarotera 

Lecanora hagenii (Ach.) Ach. morphotype hagenii 

Lecanora horiza (Ach.) Linds. 

Lecanora sp. 

Lecidella elaeochroma (Ach.) M. Choisy chémomorphotype elaeochroma 

Lecidella elaeochroma (Ach.) M. Choisy chémomorphotype euphorea 

Naetrocymbe punctiformis (Pers.) R. C. Harris 

Ocellomma picconianum (Bagl.) Ertz et Tehler 

Opegrapha celtidicola (Jatta) Jatta 

Parmotrema hypoleucinum (J. Steiner) Hale 

Parmotrema perlatum (Huds.) M. Choisy 

Parmotrema reticulatum (Taylor) M. Choisy 

Pertusaria amara (Ach.) Nyl. var. amara 

Pertusaria heterochroa (Müll. Arg.) Erichsen 

Phlyctis agelaea (Ach.) Flot. 

Physcia adscendens (Fr.) H. Olivier 

Physcia biziana (A. Massal.) Zahlbr. var. biziana 

Physcia clementei (Turner) Lynge 

Physcia leptalea (Ach.) DC. 

Physcia tenella (Scop.) DC. 

Physconia grisea (Lam.) Poelt subsp. grisea 

Porina aenea (Wallr.) Zahlbr. 

Pyrenula chlorospila (Nyl.) Arnold 

Pyrrhospora quernea (Dicks.) Körb. 

Ramalina canariensis J. Steiner 

Ramalina farinacea (L.) Ach. chémomorphotype farinacea 

Ramalina fastigiata (Pers.) Ach. 

Ramalina fraxinea (L.) Ach. morphotype calicariformis 

Rinodina pruinella Bagl. 

Teloschistes chrysophthalmus (L.) Th. Fr. 

Usnea ceratina Ach. 

Usnea rubicunda Stirt. 

Xanthoria parietina (L.) Th. Fr. subsp. Parietina 
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3.2. Spectre systématique de la flore lichénique du Quercus coccifera                                                                    

Les 52 espèces lichéniques recensées au niveau du Quercus coccifera appartiennent à 14 familles.  

Le spectre systématique traduit la dominance des deux familles Parmeliaceae et Physciaceae avec 9 

espèces chacune suivie des deux familles Arthoniaceae et Lecanoraceae avec 6 espèces chacune 

également. Les Ramalinaceae sont représentées par 5 espèces par contre les Roccellaceae et les 

Teloschistaceae sont représentées chacune par 4 espèces. Le reste des familles est représenté par 2 ou 1 

espèce (Fig. 2). 

 
 

 
 

Figure 2. Spectre systématique des taxa lichéniques recensés sur Quercus coccifera 

 

3.3. Spectre physionomique de la flore lichénique du Quercus coccifera 
Le spectre physionomique des taxa lichéniques inventoriés sur Quercus coccifera indique l’absence des 

thalles gélatineux, composites et squamuleux. Par ailleurs, on note une nette dominance des thalles 

crustacés qui constituent à eux seuls plus de 58 % suivie des thalles foliacés avec 25 % et des thalles 

fruticuleux avec 17 % (Fig. 3). 

 
 

 
 

Figure 3. Spectre physionomique des taxa lichéniques recensés sur Quercus coccifera 

 

3.4. Richesse lichénique quantifiée selon la stratégie de reproduction 
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La flore lichénique recensée sur Quercus coccifera et quantifiée selon la stratégie de reproduction se 

subdivise en 63 % d'espèces sexuées et 37 % d'espèces asexuées. Les lichens asexués par sorédies 

englobent un taux élevé avec 33 % suivi des lichens asexués par isidies et des lichens asexués par 

fragmentation de thalle avec 2 % chacun (Fig. 4). 

 
 

 
 

Figure 4. Richesse totale de la flore lichénique recensée sur Quercus coccifera quantifiée selon la stratégie de reproduction 

 

3.5. Richesse totale de la flore lichénique quantifiée par photobionte 
La flore lichénique corticole inventoriée sur Quercus coccifera est représentée par deux types de 

photobiontes ; les algues vertes 76 % et les Trentepohlia 24 % (Fig. 5). 

 
 

 
 

Figure 5. Richesse totale de la flore lichénique recensée sur Quercus coccifera quantifiée par photobionte 

 

 

 

3.6. Richesse totale de la flore lichénique quantifiée par étage de végétation 
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Les lichens inventoriés sur Quercus coccifera et quantifiés par type d'étage de végétation sont 

représentés à 50 % par des espèces de l'étage thermoméditerranéen et 48 % par des espèces de l'étage 

mésoméditerranéen. Les 2 % qui restent, concernent les lichens de l'étage supraméditerranéen (Fig. 6).  

 
 

 
 

Figure 6. Richesse totale de la flore lichénique recensée sur Quercus coccifera quantifiée par étage de végétation 

 

3.7. Richesse totale de la flore lichénique quantifiée par chorotype 
La richesse lichénique du Quercus coccifera quantifiée par chorotype est dominée par les espèces 

tempérées avec 58 % et les espèces subocéaniques avec 28 %. Viennent par la suite les lichens 

appartenant aux chorotypes méditerranéo-atlantique, méditerranéen et océanique avec respectivement 8 

%, 4 % et 2 %. Cependant, nous notons l'absence des lichens du chorotype subcontinental (Fig. 7). 

 

 
 

 
 

Figure 7. Richesse totale de la flore lichénique recensée sur Quercus coccifera quantifiée par chorotype 
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d'Europe où peu d'études lichéniques ont été effectuées sur ledit phorophyte. Alonso et Egea (2003) ont 

effectué un inventaire lichénique sur plusieurs phorophytes des côtes algériennes et tunisiennes. Sur le 

Quercus coccifera, ils ont énuméré une seule espèce au Djebel Chenoua à Tipaza (Algérie) et 6 espèces 

au Cap Bon et Kerkouane à Kelibia (Tunisie). En Grèce, Pirintsos et al. (1998) ont recensé 24 lichens, 

principalement nitrophiles et xérophiles, sur Quercus coccifera à Imathia au Nord du pays. 15 autres 

espèces ont été rapportées par Pirintsos et al. (1996) à Mt Olympus toujours en Grèce. Giralt et al. 

(1991), ont étudié la flore lichénique épiphytes de la végétation côtière de Punta de la Mora au Nord-est 

de Catalunya, enregistrant 19 espèces, toutes nitrophiles, sur les rameaux et les troncs de Quercus 

coccifera. A Valence en Espagne, Atienza et Crespo (1984), ont inventorié 10 espèces lichéniques. En 

Catalogne dans la Péninsule Ibérique, Llop et al. (2013) ont enregistré 13 lichens sur chêne-kermès. 

Toujours en Espagne, à Teruel, Seriñá et al. (2014) ont étudié la flore lichénique de la Sierra de 

Albarracín sur divers phorophytes dont Quercus coccifera et ont rapporté 12 taxa ce qui confirme 

davantage la pauvreté de cette essence en lichens. Face à ces inventaires, le notre s'avère plus important. 

Le spectre systématique révèle l'importance des deux familles Parmeliaceae et Physciaceae où bon 

nombre de lichens des genres Parmotrema, Usnea et Physcia marquent la physionomie des paysages 

lichéniques sur Quercus coccifera. Dans leur étude relative à la flore lichénique sur Quercus suber, 

Boutabia et al. (2015) ont fait le même constat et ce pour les subéraies des pleines littorales de la région 

d'El Kala. A cet effet, Fos (1998), indique que la majeur partie des espèces appartenant aux genres 

précités présentent des exigences climatiques très strictes notamment une forte humidité et un bon 

enseillement. 

Le spectre physionomique indique une faible diversité des catégories lichéniques sur Quercus coccifera, 

puisque nous avons noté uniquement la présence des lichens crustacés, foliacés et fruticuleux. Ces 

derniers présentent un recouvrement lichénique très important aussi bien sur les troncs que sur les 

branches et rameaux du phorophyte. Selon Zedda (2002), les lichens fruticuleux sont confinés aux 

peuplements humides inférieurs (en dessous de 200 m), où ils semblent se développer seulement en bois 

plutôt fermé. Ce cas de figure nous l'avons rencontré au niveau des cocciferaies étudiées.  

Les lichens sont des associations symbiotiques entre un mycobionte et un ou plusieurs photobiontes, 

principalement des algues vertes et / ou des cyanobactéries (Friedl et Budel 2008). L'indice écologique 

relatif au photobionte de la flore lichénique au niveau du Quercus coccifera indique l'absence de taxa à 

cyanobactérie. Ce résultat concorde avec celui de Zedda (2002) qui dans son étude sur les lichens 

épiphytes des Quercus en Sardaigne (Italie), indique que les taxa avec Trentepohlia sont plus fréquents 

chez Quercus coccifera que chez les autres Quercus. L'auteur explique que ce type de photobionte 

préfère les milieux humides et surtout pluvieux. Ces résultats ont été également signalés par Llop et al. 

(2013) et viennent ainsi consolider les notre à travers le présent travail.  

La stratégie de reproduction des lichens a fait également objet d'étude. Les résultats obtenus montrent 

que la majorité des espèces de lichens qui poussent sur Quercus coccifera de la région d'El Kala ont une 

stratégie de reproduction principalement sexuelle (63 %). Les espèces ayant des structures reproductives 

asexuées (sorédies, isidies et thalles fragmentés) ne représentent que 37% de la flore lichénique 

inventoriée. Des résultats similaires ont été obtenus par Dietrich et Scheidegger (1996), Nimis et 

Martellos (2008) et Spribille et al. (2006). Selon Muñoz et al. (2004), la reproduction sexuée semble 

particulièrement adaptée à la dispersion sur de longues distances, car les spores sont plus petites que les 

propagules asexuées. D'autre part, la reproduction asexuée, génétiquement moins variable (Lawrey 

1980), présente l'avantage de se disperser simultanément du photobionte et du mycobionte et ne 

nécessite pas de relichénisation (Seymour et al. 2005). En ce sens, différentes études ont déjà montré 

que les différences de capacité de dispersion des espèces de lichens à l'intérieur d'un habitat dépendent 

de leur reproduction sexuée ou asexuée (Scheidegger et Werth 2009). Cependant, l'effet de la 

fragmentation de l'habitat peut accentuer les difficultés des espèces de lichens à se reproduire, en 

particulier pour les espèces qui prolifèrent de façon asexuée et qui sont donc limitées dans leur dispersion 

(Martínez et al. 2012).  

L'analyse de l'indice écologique relatif à l'aspect phytogéographique indique que la flore lichénique du 

chêne-kermès est dominée par les deux chorotypes tempéré et subocéanique. Ces chorotypes sont 

confinés aux climats humides, principalement en Europe occidentale au niveau des zones côtières 

(Nimis 1993 ; Zedda et al. 2001). 

4. Conclusion 
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L’étude menée sur la flore lichénique epiphyte du Quercus coccifera au niveau du littoral d'El Kala a 

fait ressortir des résultats très intéressants reflétés par les spectres systématique et physionomique ainsi 

que les indices écologiques étudiés. Par ailleurs, l'inventaire établi vient enrichir le check-list des lichens 

de la région d'El Kala et de l'Algérie. L’établissement de cet inventaire ne prendre toute sa valeur que 

s’il fera l’objet d’un suivi régulier car la régression de certaines espèces, la progression d’autres, voire 

l’apparition de nouveaux taxons aussi bien dans le temps que dans l’espace peuvent témoigner de l’état 

du milieu. 
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